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PREMIÈRE COMMUNION
ET PROFESSION DE FOI

Des moments 
de bonheur partagé

Anaïs et Gaël se préparent à recevoir pour la première fois le corps du Christ.



« IL FAUT SAUVER 
NOËL ! »

Il paraît que les Français 
accepteraient mieux le sec-
ond confinement parce qu’il 
permettrait de « sauver Noël ». 
Noël serait-il menacé ?
Et si c’était juste le contraire ?
Je croyais que le seul vrai mes-
sage de Noël annonçait : « Dieu 
venu parmi les hommes pour les 
sauver ». Sauve qui peut !
Samedi 7 novembre, France 
Inter, huit heures du matin, 
deux gros titres se partagent la 
une : Aux États-Unis, les élec-
tions américaines Trump face 
à Biden et en France l’épineux 
problème des sapins de Noël.
Quel étrange équilibre dans la 
balance du monde ?
L’avenir d’un pays et peut-être 
de la planète face au commerce 
des conifères. Notre Terre est 
vraiment malade. Il est grand 
temps de partir à la recherche 
de l’étoile, pas celle des super-
marchés ou d’internet… celle 
qui se retrouve bien cachée 
tout au fond de nos cœurs. 
Qu’elle nous illumine dans nos 
nuits humaines et qu’elle nous 
montre le vrai chemin, celui 
d’un autre Noël !

Françoise Pagès

 ÉDITO  PAROISSE

Aux mois de mai et juin derniers 
aurait dû avoir lieu la célébration 
des sacrements pour nos jeunes 

de l’ensemble paroissial. Mais avec la crise 
sanitaire, nous avons préféré reporter ce 
temps fort à l’automne. C’est ainsi que 
nous avons préparé les enfants de CM1 à 
la première communion et les jeunes de 6e 
à la profession de foi, les 17 et 18 octobre. 
Ce temps de retraite se déroule habituelle-
ment au château de Mondésir, à Caylus. Par 
précaution et en respectant les recomman-
dations, nous l’avons fait à la maison parois-
siale de Nègrepelisse. Nous avons eu un 
temps magnifique, ce qui nous a permis de 
profiter des couleurs de l’automne autour 
du château de Nègrepelisse. Les enfants et 
les jeunes se sont préparés au sacrement 
de réconciliation, ont dialogué autour du 
film « Le grand miracle » et ont façonné 
une croix en bois décorée dans l’atelier du 
père Bruce. Nous avons passé un « super » 
week-end dans la bonne humeur et grâce 

aux petits plats concoctés par les parents. 
Un grand merci à Géraldine, Stéphanie, 
Yoann et Benoît !
Et enfin, le 25 octobre, les enfants et les 
jeunes se sont retrouvés, entourés de leur 
famille, du père Bruce et de leurs anima-
teurs à l’église de Nègrepelisse pour la 
célébration tant attendue, qui a été à la fois 
festive et recueillie.

Anne Gardes

PREMIÈRE COMMUNION ET PROFESSION DE FOI.
Le 25 octobre dernier, nous avons pu vivre un merveilleux moment 
apaisant et festif de retrouvailles où chacun a pu apprécier 
le bonheur du vivre ensemble.

UNE CÉLÉBRATION FESTIVE
ET RECUEILLIE
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Petite anecdote 
Au cours du travail sur les temps de la messe, 
nous avons visité l’église : les enfants étaient 
intrigués par le confessionnal. Après quelques 
explications sur son rôle, ils ont voulu expé-
rimenter ce lieu à tour de rôle. Gaël s’est 
improvisé prêtre et a confessé une de ses 
camarades : « Ma fille, qu’avez-vous pêché, 
de la carpe ou du brochet ? Partez en paix 
maintenant ! » Comme quoi l’humour a tou-
jours une explication à tout !
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DU CÔTÉ DES JEUNES : Nino, Cyprien et Dimitri

 PAROISSE

QUELQUES TÉMOIGNAGES

Séverine, maman de Nino :
« Concernant la célébration du 25 octobre, je peux témoi-
gner qu’elle s’est révélée être un merveilleux moment 
de rencontres, de retrouvailles où, à travers la commu-
nion de nos enfants, chacun a pu apprécier le bonheur 
du vivre ensemble. »

Armelle, maman de Cyprien :
« Une très belle célébration pour les communions de 
nos enfants. Un moment apaisant et joyeux en cette 
période particulière. Merci à toute l’équipe ! »

Caroline, maman de Dimitri :  
«  J’ai été très fière de mon fils. »

Nino, en 5e : « J’ai adoré ce week-end où les échanges 
avec les ados et les adultes présents m’ont aidé à concré-
tiser mon souhait de faire ma profession de foi. 
J’ai particulièrement aimé le temps de la confession 
avec Bruce qui m’a sensibilisé à la notion de pardon… »

Dimitri, en CM2 : « J’ai ressenti beaucoup de bonheur. »

Cyprien, en 5e : « J’ai adoré cette retraite. On a passé 
de bons moments ensemble. La promenade était trop 
cool et les repas super bons ! C’était super de bricoler 
chez Bruce, merci de nous avoir accueillis chez toi. »

DU CÔTÉ DES PARENTS :
Séverine, Armelle et Caroline
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BRICOLAGE DE NOËL

FABRIQUER SA CARTE DE VOEUX
Pour une carte format demi-page (21cm x15cm) pliée en deux.

COIN DES ENFANTS

Noël !  Prêts ? Partez !

Le coin  
des  

enfants

La bibLe, 
queLLe 
aventure !

avec le magazine

Fêter Noël, c’est faire de la place à Jésus dans notre vie. 
Voici quelques idées toutes simples pour t’y préparer !

Laisse éclater ta joie !
Mets ta maison aux couleurs de la fête.  
Guirlandes, boules, lumières, bougies...  

En avant la déco !

Installe la crèche !
Le soir, avec ta famille, vous pourrez  

vous rassembler devant, allumer des bougies  
et faire un temps de prière.

Ose pardonner !
Fais le premier pas envers quelqu’un avec qui  

tu t’es disputé. Discute avec lui, reconnais ta part  
de tort et demande-lui pardon pour cela.

Partage !
En France, il y a des enfants qui n’ont rien. Certaines 
associations, comme le Secours catholique, récoltent 
pour eux des jouets en bon état. Participe à la collecte !

Prépare tes cadeaux !
Imagine ce qui fera plaisir à chaque personne  
de ta famille à Noël. Pas besoin d’être riche  

pour bricoler un petit cadeau qui vient du cœur !

Sois attentif !
Un service à tes parents, un mot à un copain  

qui a de la peine, un coup de main à quelqu’un  
qui est seul… C’est parfois simple de rendre  

la vie des autres plus belle.

Deviens messager de paix !
Crée une jolie carte de vœux puis  

envoie-la à ton parrain ou ta marraine  
pour lui souhaiter un joyeux Noël.

Dis merci !
Chaque soir, repense à ce qui t’est  

arrivé de bon dans la journée. Et remercie  
Dieu pour cela !
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IL TE FAUT :
Crayon à papier • ciseau • colle • crayons de couleur ou feutres • et un peu d’imagination

RÉALISATION :
• Trace des cercles qui représenteront des boules de Noël à 
décorer. Ensuite, trace des triangles pour réaliser les sapins 
à assembler puis trace aussi des ovales (flammes) et des rec-
tangles afin de confectionner les bougies. Ces rectangles 
pourront aussi servir pour les pieds des sapins. Et enfin, trace 
des étoiles pour décorer ta carte et le sommet des sapins.
• Maintenant, tu peux coller tes créations sur la carte.
Tu peux ainsi confectionner plusieurs cartes différentes.
Pour un meilleur résultat, prends des feuilles cartonnées 
à dessin de couleurs.
Ensuite, fais-toi plaisir en laissant libre cours à ton imagination.

À TES CRAYONS ET JOYEUX NOËL !

NB : une idée, tu peux aussi faire pendre les boules  
à un fil de laine. Exemple de carte de vœux.
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PAROISSE

UN MESSAGE POUR NOËL.

SOUTIEN AUX MIGRANTS :
« AIDER SON PROCHAIN »

« Il y a en nous un espoir qui ne veut pas 
être déçu, qui nous fait voir plus loin, croire 
à l’incertain et tabler sur demain.  
L’espoir a toujours raison. » 

Extrait de l’essai, Un bonheur sans mesure 
de Laurence Devillairs. 
Ce livre donne sens à l’espoir, cet élan qui 
nous porte vers demain et nous permet 
d’obtenir plus que ce que nous désirons. Raphael, la joie de sa famille.

Il est long le chemin de l’exil 
qui va du Nigeria à Monclar-
de-Quercy, long et semé 

d’embûches, de peurs et d’in-
connu, mais aussi constellé de 
courage et d’espérance. Il est 
périlleux ce chemin, pour un 
jeune couple avec une toute 

petite fille et un bébé à naître. 
Il est angoissant lorsque ce 
bébé s’annonce bien trop vite 
et ouvre ses mains minuscules 
dans un monde inconnu. Mais il 
est magnifique aux yeux émer-
veillés de ses parents. Il est la 
vie malgré tout, petite lumière 

dans la nuit, l’assurance d’un 
monde meilleur, la paix et la 
joie d’un Noël avant l’heure. 
Son nom est William, il pourrait 
s’appeler « Espoir », « Merci » 
ou « Emmanuel ».

Françoise Pagès
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« N'AYEZ PAS PEUR,  
IL Y A TOUJOURS UNE 
LUMIÈRE DANS LA NUIT »

D
R

CÉLÉBRATIONS 
DE NOËL 

• Jeudi 24 décembre
- 11h confessions à l’église 
de Nègrepelisse

• Jeudi 24 décembre
- 19h messe de Noël (sans 
la veillée) à Saint-Étienne

• Jeudi 24 décembre
- 19h messe et veillée 
de Noël à 21h à l’église 
de Nègrepelisse

• Vendredi 25 décembre
- 10 h 30 à Albias

• Vendredi 25 décembre
- 10 h 30 à Revel

• Vendredi 1er janvier
- messe du Jour de l’an à 11h 
à l’église de Nègrepelisse
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 ASSOCIATION

UNE PROPOSITION POUR NOËL. Anne Arquie, bénévole à l’association AER
(Avenir pour l’enfant des rIzières) depuis plus de 10 ans, nous raconte son investissement
auprès des enfants cambodgiens.

D
R

DONNER UN AVENIR À UN ENFANT 
CAMBODGIEN

Quelle est la raison d’être de l’AER ?
Fondée en 1979, (fin du pouvoir Khmers 
Rouges) l’AER s’est donnée pour vocation, 
au Cambodge, d’apporter à des enfants 
en situation de précarité les moyens qui 
leur permettront de construire leur ave-
nir. La scolarité est l’objectif premier 
avec l’accompagnement des enfants de 
la maternelle à l’enseignement supérieur.

Quand et comment vous êtes-vous 
laissée « embarquer » dans cette belle 
aventure humaine ?
J’ai été sollicitée dans les années 1999 par 
un ancien collègue parti vivre là-bas, qui 
m’a envoyé ce SOS : « On veut construire 
une bibliothèque, on a besoin d’argent, 
débrouille-toi… » C’est la collecte auprès 
des collègues qui a permis d’aménager les 
lieux et d’acheter les livres.
En 2008, lors de ma première visite au 

Cambodge, j’ai vu fonctionner la biblio-
thèque (cf. photo) et constaté que l’AER 
était en train de faire construire une école. 
En janvier 2019, lors de ma deuxième 
visite, j’ai vu fonctionner cette même 
école. C’est cela qui est encourageant et 
formidable. Nous avions rencontré des 
chefs de villages qui nous ont dit combien 
la vie avait changé pour eux. Les jeunes 
qui ont suivi leurs études grâce à l’AER 
s’engagent maintenant dans leurs villages 
et peuvent aider leurs familles.

Quelle aide pouvons-nous
leur apporter ?
En parrainant un enfant à titre individuel, 
plus de 2000 enfants ont déjà été par-
rainés. En faisant un don ponctuel pour 
financer des projets (construction d’une 
troisième école).

Qu’est-ce qui vous a poussé à vous 
investir auprès de cette association ?
Au départ, je n’ai pas choisi d’aider cette 
association. Mais, par le truchement 
d’un ami, je dirais que c’est l’associa-
tion qui m’a choisie. Puis, en apprenant à 
connaître ce pays et ses habitants qui ont 
tant souffert, je me suis attachée à ces 
beaux visages d’enfants aux yeux noirs 
et au sourire rayonnant qui ont bien le 
droit d’avoir un avenir et d’être heureux 
comme les autres. « Ce que vous avez fait 
au plus petit d’entre les miens, c’est à moi 
que vous l’avez fait » (Mathieu 25/40).

Propos recueillis par Françoise Pagès

> Pour plus d’infos,  
contacter Anne Arquie,
par mail : anne.strag@outlook.fr
www.avenir-enfant-rizières.fr

Anne Arquie, entourée d’enfants cambodgiens, regadant des livres dans la bibliotheque de l’école. 
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 ÉGLISE

PREMIÈRE LETTRE  
DE SAINT PAUL, 
APÔTRE  
AUX CORINTHIENS

01 J’aurais beau parler toutes les lan-
gues des hommes et des anges, si 
je n’ai pas la charité, s’il me manque 
l’amour, je ne suis qu’un cuivre qui 
résonne, une cymbale retentissante.
02 J’aurais beau être prophète, avoir 
toute la science des mystères et toute 
la connaissance de Dieu, j’aurais beau 
avoir toute la foi jusqu’à transpor-
ter les montagnes, s’il me manque 
l’amour, je ne suis rien.
03 J’aurais beau distribuer toute ma 
fortune aux affamés, j’aurais beau 
me faire brûler vif, s’il me manque 
l’amour, cela ne me sert à rien.
04 L’amour prend patience ; l’amour 
rend service ; l’amour ne jalouse pas ; 
il ne se vante pas, ne se gonfle pas 
d’orgueil ;
05 il ne fait rien d’inconvenant ; il ne 
cherche pas son intérêt ; il ne s’em-
porte pas ; il n’entretient pas de 
rancune ;
06 il ne se réjouit pas de ce qui est 
injuste, mais il trouve sa joie dans ce 
qui est vrai ;
07 il supporte tout, il fait confiance en 
tout, il espère tout, il endure tout.
08 L’amour ne passera jamais. Les 
prophéties seront dépassées, le don 
des langues cessera, la connaissance 
actuelle sera dépassée.
09 En effet, notre connaissance est par-
tielle, nos prophéties sont partielles.
10 Quand viendra l’achèvement, ce qui 
est partiel sera dépassé.
11 Quand j’étais petit enfant, je parlais 
comme un enfant, je pensais comme 
un enfant, je raisonnais comme un 
enfant. Maintenant que je suis un 
homme, j’ai dépassé ce qui était 
propre à l’enfant.
12 Nous voyons actuellement de 
manière confuse, comme dans un 
miroir ; ce jour-là, nous verrons face à 
face. Actuellement, ma connaissance 
est partielle ; ce jour-là, je connaîtrai 
parfaitement, comme j’ai été connu.
13 Ce qui demeure aujourd’hui, c’est 
la foi, l’espérance et la charité ; mais la 
plus grande des trois, c’est la charité.

C’est-à-dire que quand j’écris 
une lettre, j’y mets mon intel-
ligence, mon cœur. J’y imprime 

un instant de ma vie. Quand je lis une 
lettre, je ravive un instant de la vie de 
celui qui l’a écrite, je tente d’y retrou-
ver son intelligence son émotion, son 
intention. Cette lettre me touche 
d’une manière différente suivant mon 
intelligence, mon émotion du moment. 
Si bien que je pourrais relire la même 
lettre plusieurs fois à des moments dif-
férents de ma vie, cette lettre serait 
différente à chaque fois. C’est ce qui 
se passe avec la Bible. La Bible est une 
bibliothèque, un recueil de textes, de 
lettres. Quand je lis par exemple une 
lettre de saint Paul, je cherche à com-
prendre avec le cœur et l’intelligence 

ce qu’il vivait à ce moment-là, pour-
quoi il a écrit cette lettre à cette com-
munauté. Puis, je me demande que 
me dit cette lettre à moi, aujourd’hui ? 
Ce qu’il y a d’intéressant, c’est que je 
peux reprendre cette lettre tous les 
ans, je découvrirai à chaque fois un 
nouveau sens, une nouvelle richesse. 
Plus important encore, si je lis cette 
lettre avec d’autres, leur propre per-
ception du message contenu dans 
cette lettre enrichit ma compréhen-
sion du texte tant sur un plan intellec-
tuel qu’émotionnel.
C’est pour cela que je peux dire 
que pour moi l’Évangile est vivant 
aujourd’hui.

Père Bruce Loffel

SAINT PAUL VOUS ÉCRIT. Les lettres de Paul ont été écrites 
pour qu’il puisse rester en contact avec les communautés 
qu’il a fondées et qu’il voulait visiter. Elles ont été lues 
par ces communautés qui les ont gardées et copiées 
pour que d’autres puissent les lire.

UNE LETTRE EST  
UNE MÉMOIRE VIVANTE

LIRE ET MÉDITER 
LA LETTRE 
DE SAINT PAUL
Quand j’étais jeune séminariste, 
un de mes anciens scouts m’écri-
vait une lettre où il se demandait 
c’est quoi l’amour.
Je lui ai répondu en lui envoyant la 
lettre de saint Paul au Corinthien. 
À ce moment-là, j’étais pour quelques 
jours dans une abbaye, coupé du monde, au milieu des moines. J’en profitais 
pour lire et relire cette lettre et la méditer. J’ai gardé le brouillon de cette lettre 
et parfois, je le relis en même temps que la lettre de saint Paul. Je m’aper-
çois, d’année en année, que si le texte est toujours le même, la lumière qui 
en émane est réellement vivante. Elle me parle et m’enrichit pas à pas. Pour 
moi, mon brouillon est toujours d’actualité mais petit à petit il prend forme, 
il exprime de mieux en mieux ma propre transformation. Je comprends qui 
si ce chemin est sans fin, c’est parce que ce texte est vivant.
Alors, comme d’autres avant moi, je voudrais partager ce texte avec vous

Père Bruce Loffel

Saint Paul, 
tenant le Livre 
saint et faisant 
un geste de 
bénédiction. 
Bas-relief sur le 
pilier sud-est du 
cloître de l'ab-
baye Saint-Pierre 
de Moissac.F
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 SOLIDARITÉ

CONTE DE NOËL. En cette période du temps de Noël, il est naturel d’écouter des contes 
de Noël. Si Jésus naissait aujourd’hui, cela ferait sûrement la « Une » dans tous les journaux 
télévisés. En voici une adaptation inspirée du conte veillée de Noël 2019.

ET SI JÉSUS NAISSAIT AUJOURD’HUI…

Cette nuit semblait être 
la plus froide depuis 
que l’hiver s’était ins-

tallé. Un épais manteau nei-
geux recouvrait le sol. Depuis 
plusieurs semaines, un jeune 
couple avait pris la route à 
la recherche d’un nouveau 
logement dans la vallée. Paul 
était berger, aidé par Mélanie 
pour les travaux de la ferme. 
L’année a été dure, des bêtes 
abattues, la sécheresse de 
l’été, les récoltes insuffisantes. 
Paul a dû vendre une partie de 
son troupeau. Leur réserve de 
bois a diminué, il ne pouvait 
plus se chauffer et ils ont dû 
quitter leur cabane. Il pensait 
trouver du travail au village et 
un logement mais partout la 
même réponse : sans bulletin 
de salaire, ni de parents qui se 
portent caution, rien ! Même 
pas une chambre pour la nuit 
contre un service rendu !

ENVIE DE CROIRE  
À UN MIRACLE
Le jeune homme semblait 
résigné : il ne trouverait pas 
de chambre d’hôtel pour les 
héberger tous les deux. Ils 
allaient devoir passer la nuit 

dehors alors que sa jeune 
femme était sur le point 
d’accoucher.
Tous les deux pénètrent dans 
le hall désert du petit hôtel 
« de la dernière chance » ; une 
femme, derrière un comptoir, 
les interpelle et aperçoit le 
ventre rond de la future jeune 
maman. Mélanie a les traits 
tirés, ses pieds sont endolo-
ris et ses jambes ne peuvent 
plus la porter. Les premières 
contractions se font sentir. 
L’employée leur apporte un 
matelas, des couvertures et 
un radiateur et les invite à 
la suivre jusqu’à une remise. 
Pendant qu’ils parlaient tous 
les trois, des clients, qui 
venaient d’arriver ont assisté 
à la scène.

UN GESTE SOLIDAIRE
Dans la remise. Paul prépare le 
matelas et la couverture pour 
que Mélanie puisse s’installer 
et se reposer. Il fait froid mais 
ils sont à l’abri pour cette nuit 
au moins. Soudain, on frappe 
à la porte. C’est le client de 
l’hôtel qu’ils ont croisé à l’ac-
cueil et qui les a entendus 
demander une chambre pour 

la nuit. L’homme leur propose 
sa chambre et les invite à l’ac-
compagner. Ils y trouvent les 
repas chauds que sa femme 
avait commandés. Paul et 
Mélanie le remercient et 
restent silencieux quelques 
instants, ils n’y croyaient plus.
Allongés, Mélanie et Paul, 
silencieux, pensent à leur vie 
à deux dans les montagnes 
loin du tumulte de la ville. Puis 
ils construisent plein de pro-
jets pour leur nouvelle vie à 
trois. Le travail a commencé ! 
Vers minuit, les cris d’un nou-
veau-né rompent le silence et 
réveillent les clients de l’hôtel. 
Des lumières s’allument, l’em-
ployée est la première à sur-
gir dans la chambre. En tra-
versant le couloir, elle croise 
des clients hébétés à qui elle 

annonce la bonne nouvelle. 
Une foule se presse pour 
venir voir l’enfant et féliciter 
les heureux parents. Excitée 
par cette naissance à peine 
croyable, l’employée tapote 
un message sur Facebook :
« Si ce n’est pas lamentable 
de voir qu’un soir d’hiver dans 
notre pays, un jeune couple, 
dont la femme est enceinte, est 
obligé de passer la nuit dehors ! 
Dans quel monde vivons-nous, 
non mais sans blague ? Je leur 
ai ouvert la remise de l’hôtel. 
Et finalement, la jeune maman 
a accouché dans la nuit d’un 
adorable petit garçon, dans 
une chambre prêtée par des 
clients. »

Veillée de Noël 2019,  

Conte adapté par Anne Gardes

Vers minuit, les cris d’un nouveau-né rompent le silence.

La cabane de Paul et Mélanie enneigée.
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